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sion nu Collège d'Ovide, dans son dernier la germination, formant ainsi une concie
message à la Lé..gislatuire. Il fut organisé, ehaude à votre n. Quand elles seront cu
dit le .Journal de Coimmerce, ci 18.53, feilles, mettez les (lais de très petits pots,
principlalemient par M. John lfield, qui en faisant usage dI terreau très ricle.
en devint le Président, mais qui mourut Quand les racines ont rempli ces petits pots,
quelques imois après. Il était d'abord situé mettez les daîs des lots ilpeu plus grands.
a Oakland Farims, où demeurait M. D., Une douzaine on dîne de ces plantvs, Cres
dans la ville de Fayette, dans le cmté de de rette manière, ct lantées n lai, sur le
Seîeca. Ou le transporta a Ovide, à con- côté dujaiiî oi le sîlvil paraît, foîîm'îiront
diion que les îîersonnelîs intressés souscri- à la faîille lîmieîîîs tlts île ce boît iontes-
raient $40,000 pour être appliquées à tilîloit le prix est si éleé. Come il
support. Cette somme sera obtenue daîs n'est îas nécessaire qu'elles rapportent îprès
le comté île Senîeca, $30.000 ayant déjà la aremière récolte, arrêtez les rejetus
été souscrites. Les amis dîu <:oltège demîan- après qî'il y n ei des fruits, disons une ou
dent maintenant uniie pareille soinme à l'Etat. (leu\ doîzaines p:r plante, ce qui accéléra
La somme requise pour fonder le collège est beaucoup li maturité.
de $'100,000. On se propose de s'adresser
à la bien% eillance des individus pour le reste. M. 1'Eîliteqr--Voîs avez eu pius d'îit

Quelques citoyens île New-York disetît article sîr le ujet, mais voici tît
que 1'Etat ne devrait pas être appelé à fon- ilIoyen de Crver /es Rîqif.
des collèges pour des intérêts %îpèciautx, et Pendant un long voyage dans t, sud de
que si un collège agricole est fondé par l'Amérique, on remarquait comme les o'rs
l'Etat on pourra alors demander lin collège se tinaient frais. On appela le cuisinier
conininerCial, ou un collège mécanique, etc. pour lîi demander sou secret. Il dit qu'à

Onî piet pîeut-être répoîîre à cet argu- mesure qu'il acîetait sa provision il 'ciipa-
mnt que les 120 collèges dans ce pays ont qiltait dans (le petites bîtes, (les boîtes à
ordinairement été établis pour l'intérêt raisin, et qu'ensuite environ une fois par
sFécil( des professions instruies, et que semaine, il tournait chaque îîite excelté
ces institutions out souvent recu des dons ccli o i il urenit. C'était tout. La
des différents Etats, et que l'agriculure est raison île son succès est qu'en tournnt les
l'intrêt principal du pays, et semble devoir oufs, il tenait les jaunes veîs le iîieu îe
toujours l'être. l'alb mine. Si on laisse aits lt me

Le collège à Ovide a Il une ferme (le 300 posit ion, le j aune au bout île quîelue temlps
acres, et ui cours d'instructionî qui comprenud se fit cein à travers le b anc jsq'à
la cimie agricole, les mathématiqîues, Par- l'écaille, et alors l'deî se gte. Les ioules
peînge, ]l gélie et ]la botaniqîue, et comprennle raies nt ce fait, cap, Coite ots le
l'application pratique de la coniaisance qlni sait, elles tournent les oeufs sur lesquels elles
naît dle ces étudles alîs la tenîue de la ferme, couvent anui ois une fis par jour.- Coul.
la laiteàie, et les fmilfurenes espèces dduei- beom.
maux.,,-::

Il est clairement montré par ue simple 1ETTbedAo ES POURi LES VACe Co A ilT.
estimation que les -uîltivateurs ont besoin do Depuis quelqies aulées j'ai fait quelres
connaisalîce de leur profession, soit dles il.xpériciicî-s sur lî's racines pîour les en-lies
éooles agricoles oit des papiers nafficîmîns ou à' lait. .l'ai essayé le nciet pîlat anîglais,
autremnt pmar une grane étude ou par pls lpe j'ai trouvé peu avantageux. Les patates
d'expéèriences mir leurîs termnes. Dans Pl'Eat sont bonnies, et une vacie nouîrrie avec un
de o il y a une propriété qui a des den a niîot le patates parjour gagile a et
animîaux ait maniant île $6,000,000 dont chair et donnera ne pins granie quantité d
une piroportion de deux par celb est perdue lait. l'ai essayé les navets ru iagas, et
chaque ;îîée îîar la maladie. De plus Al. je les ai trouvés prvsque'zgau aux patates.
Dadd, de cette ville, est lc mdedciîî vétèri- l'ai nourri mes vauies avec des carottes
naire le pls habile que nous connaissions pendant unelqes années. Qund je leur de
dans ce pays. Un atre fait. i)ans l'aîimée donuis env-iron aquart le mineit par jou,
18)4, des propriétés ail montant le $10,- j'ai trouvé ri'elles faisaient auissi bien que
000,000 oit été détruites par dis imnsectes qun je leur donnais le double île la quàatité
dans le même Etat. Nous ne nommes pas de surtates. La a rott loisgie orange est la
partisans îles collèges agricoles comlqe la variété que je cultive. Je lt considère bien
grande et la seule source de l'amélioratio i sinrieure à lui carotte blnc e des champs.
agricole. Mais les faits t-i-ulessus miontrent Mais cette nnuée j'ai nourri mues vacies
qu'il faut une grande auigmentation (le cen- avec des betteraves à raisoni d'tin demi lico-
nains-ne agricole.-Ausa. P/ou ghrnan. tisi emar jour à chaque vache, je trouve

qu'elles gignent en chair, qu'elles donent
TOÏMATES PitlcocEaS. lio plus grnde quaîntité de lait, et la qualité

Tous ceux qui désirent être les premiers îe lait paie bien pour lesbetteraes données.
Sur la liste des tonmates nires duoivent de Environ la moitié île la qun tité dt lait fait
suite semer iti pot ou deux le graine dans in livre de beurre, que quand les vaches
la serie, îouce chaude, ou s'il n'eu ont pas, sont nourries avec des patates o de nvets.
dins un e dssis chaud. Si vous la mettez Un autre avantage c'est qu'elles se cultivent
dans ce dersier avez un ort eau de verre facilement. Le nrintems dernier iai Matité
et mettez le audessus du pot, pour ne:lérer quatre perches carrées de terre bien pulvé-

risée, engraissée avec environ deux tiers
'une chuiretée ordinaire île terreau mêlé

avec du fumier d'étable, environ la moitié île
chacun. Je les plantai à la main. Elles
vinrent bien, mais elles furent attaquées panr
les vers, et il y en eut la moiti de détruite,
dle sorte que je n'en récoltai que vingt-cing
minois. Je consiière qu'elles valent deux
fois la valeur des patates pour mes vadies.

Peut être y ci a-t-il d'autres qui ont fait
îles expériences sur les rines. S'il y en a,
j'ailiierais bien à en voir le resultat.-Me.
Farmer.

-::
MoUToNS.

Ci-suit lin sommaire l'uin article île ci-
quante pages dans les Procédés de la Soci-
été i oyale île Londres, sur des expériences
dans l'engraissement îles moutons : -

Coisommîîîation de N'urriture.- Les
moutons de races dilfrentes consomment
îles quantités de nourriltire proportionnées à
leur pesanteur respective, quand ils sont à
un àge égal, ou au même point d'engraisse-
ilient, etc., c'est-à-dire triis moutons pesant
700 lbs., claîui consomnera la mmèe
quantité de nourriture que deux moutons

pesant 150 lbs., chacun.
Des moutons à une bonne nourriture pour

engraisser, tel que graiîle e lin, blé-d'inde,
île la paille et les racines, consommeront
par semaine environ 4?1 lbs. île graine de
lin, 41 Ibs. de foin et environ 70 lbs.
de racines, pour chaque 100 lbs. de leur
pesanteur.

Quand ils sont nourris comme ci-dessus,
il coisomiieront par semaine un-septième
île leur pesanteur de la substaiie sèche île
la nourriture : c'est-à-dire, après avoir dé-
duit le site qu'elle contient.

Taux d'Aucenation -Dis moutons
bien nourris et bien abrités aunil.etieront île
deux par cent par semaine sur leur pesan-
teur: c'est-à-dire, 100 Ils. augmenteront de
îl à 2 Ilbs., par semaine.

Pour augmenter île 100 Ilbs. en pesnîteur,
le mouton consommera environ 22 qt. de
graine îie lin ou le blé-d'inde, 21 qt. de foin
coupé et lI tonneau de racines.

L'augmentation d'un mouton à l'engrais
est nu taux dle 1 lb. île pesanteur à 8 ou 9
Ibs. le la substance sèche de la nourriture
consommée.e.

Pesanteurs, Vivants et Morts.-Les
jeunes moutons, au-dessous de douze mois,
gras ou maigres, contiennent environ la
moitié de la pesanteur de leur carcasse, et
environ la moitié de tripailles.

Les moutons tondus, assez gras pour le
marché, contiennent environ 50 lbs. de car-
casse dans 100 lIbs. de leur pesanteur qnand
ils sont vivants.

Les moutons dans un état de graisse
ordinaire donnent de 7 à 14 lbs. de tripaille
ou gras perdu par tête, suivant la race et la
grandeur; les moutons à longue laine en
donnant le moins, et les Downs le plus.

Valecur d'Au gmentatioi, etc.-La va-
leur de l'augmentation de l'engraissement des
moutons est moindre que le eoût du la nou.


